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Stations africaines d’Araignées 

des genres Nephila Leach et Nephilengys KocL 

(Araneae, Argiopidae), 

d’après les collections du Muséum national d’Histoire naturelle 

par Alain Canard * 

Résumé. — Inventaire des espèces de Néphiles africaines appartenant aux collections du 
Muséum national d’Histoire naturelle de Paris avec, pour chacune d’elle, une liste des stations de 
capture. 

Abstract. — An account is given of the Nephila fauna of Afrika from material belonging 
to “ Muséum national d’Histoire naturelle de Paris ”. List of stations where they hâve been 
collected. 

La répartition géographique des Néphiles en Afrique a déjà été étudiée par plusieurs 

auteurs à partir de différentes collections : F. Dahl (1911-1912) (collections du Musée de 

Berlin), IL Schouteden (1947) (collections du Musée royal d’Afrique centrale, Tervurenl, 

P. L. G. Benoit (1962) (collections du Musée de Tervuren), (1963) (collections du Musée 

de Hambourg), (1964) (collections du Musée de Tervuren, du British Muséum, du Musée 

de zoologie comparée de Cambridge). 

A la suite d’un travail sur les Néphiles (Canard, 1973, non publié) nous avons déter¬ 

miné de très nombreux spécimens de Néphiles appartenant aux collections du Muséum 

national d’Histoire naturelle. Ces spécimens, ainsi que ceux déjà répertoriés de la collection 

Simon, nous ont permis de dresser une liste des stations de captures pour chacune des espè¬ 

ces appartenant aux genres Nephila Leach et Nephilengys Koch. 

Nephilengys borbonica borbonica (Vinson, 1863) 1 

1863 Epeira borbonica Vinson : 172, pl. 4, fig. 1 (Ç) ; 174 ((J). 
1876 Nephila instigans Butler : 442 (Ç). 
1879 Nephila labillardieri Butler : 730 (Ç). 
1912 Nephilengys cruentata borbonica Dahl : 77 ($). 

Ile de la Réunion : imm., $ (dét. Simon). 

* Laboratoire de Zoologie (Arthropodes), Muséum national d'Hisloire naturelle, 61, rue Bufjon, 75005 

Paris. 

1. Pour chacune des espèces, nous citons les références bibliographiques de la première description 

et de la première figuration de la femelle et du mâle, ainsi que les premières descriptions de synonymes. 

Les abréviations utilisées sont les suivantes : l.n.p. = localité non précisée, imm. = immature, subad. = 

mâle subadulte, d = mâle adulte, $ = femelle adulte, dét. = détermination, var. = variété, subsp. = 

sous-espèce. Le nombre des exemplaires n’est plus précisé lorsqu’il est supérieur à dix. 
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On ne remarque entre cette sous-espèce et la suivante que de légères différences mor¬ 

phologiques qui n’atteignent pas les organes copulateurs. Il n’en est pas de même avec 

Nephilengys cruentata dont elle diffère légèrement, mais de façon constante, à la fois par la 

forme des bulbes copulateurs des mâles et par la forme de l’épigyne des femelles. 

Nephilengys borbonica borbonica, commune à la Réunion, a été également capturée 

aux îles Maurice et Rodriguez. 

Nephilengys borbonica livida (Vinson, 1863) 

1863 Epeira livida Vinson : 175, pl. 14, fig. 1 ($). 

1881 Nephilengys diadela Karsch : 191 (Ç). 
1886 Nephilengys borbonica Lenz : 393 ($). 

1891 Nephilengys cruentata Lenz : 180, pl. 2, fig. 19 a, b, c (Ç). 
1907 Nephila borbonica Strand : 612 (Ç). 
1912 Nephilengys cruentata livida Dahl : 78 (Ç). 

l.n.p. : imm., 2 (dét. Simon). — Madagascar : l.n.p., 9 2 (nec N. cruentata) ; Tamatave, 

Vatomandry, Nossi-Ré, imm., 2> 1 c? (dét. Simon) ; Tananarive, 1914, 4 2 (Carougeau) 

(dét. Simon) ; Imerina, 1 2 (Camboué) ; Diégo-Suarez, 1 

Cette sous-espèce, commune à Madagascar, serait aussi présente aux Seychelles. 

Nephilengys cruentata (Fabricius, 1775) 

1775 Aranea cruentata Fabricius : 439 (Ç). 
1873 Nephila genucilis Gerstàcker : 503 (Ç). 
1878 Nephilengys borbonica. var. mossambicencis Karsch : 319, pl. 1, fig. 3 (Ç). 

1912 Nephilengys cruentata cruentata Dahl : 77 (2) ; 79. 
1936 Nephilengys cruentata Lessert : 244, fig. 39 ($). 

Afrique occidentale : l.n.p., 1 2 (A. Gruvel). — Guinée : l.n.p., 1937, 2 imm,, 2 2 (J- 

Millot) ; Conakrv, 1.1923, 1 2 (Dr Millet-Horsin) ; Kindia, VII.1937, 5imm.,4 2 (3. Millot) ; 

Ranco, été 1945, 1 imm., 3 2 (R- Paulian). — Sierra-Leone : l.n.p., imm., 2? 4 $ (dét. 

Simon). — Côte d’Ivoire : l.n.p., 1907, 1 2 (Dr Rouet) ; Ringerville, 1937, 1 imm., 1 subad. 

(J. Millot) ; Adiopodoumé, 3 imm., 5 2> coll. Dresco ; Danané, 1947, I 2 (J- Millot). — 

Haute-Volta : Pabré (22 km au nord de Ouagadougou), 6 imm., 1 2 (Père C. Fernandez). — 

Dahomey : Porto-Novo, 1909, 2 2 (Waterlot) ; 1911, 2 imm., 1 2 (Waterlot) ; Saketi, 1910, 

1 2 (A. Chevalier). — Cameroun : l.n.p., 1 2 (dét. Simon) ; Bibundi (?), 5 imm. (E. Bendir). 

— Tchad : l.n.p., 1904, 1 2 (Dr J. Decorse). — République Centrafricaine : Bangui, 

X. 1939, 1 2 (J- Millot). — Éthiopie : Amarti, 1 imm. — Congo : l.n.p., imm., 2 (dét. Simon) ; 

imm., 2 (dét. Simon) ; Pointe Noire, V.1959, 2 imm. (11. Bertrand). — Riiodésie : Selukwe, 

IV-VI.1921, 2 imm. (R. Ellenberger). — Natal : l.n.p., 1 2 imm., 2 (dét. Simon). — Zan¬ 

zibar : imm., 2 (dét. Simon). 

Cette espèce, qui a été aussi capturée en Asie et en Amérique, est présente un peu par¬ 

tout en Afrique, au sud du quinzième parallèle Nord. 
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Nephila constricta Karsch, 1879 

1858 Epeira chrysogaster Lucas : 411 (Ç). 

1879 Nephila constricta Karsch : 834, pl. 11, fig. 4 (Ç). 
1887 Nephila. lucasi Simon : 270 ($). 

1899 Nephila baculigera (?) Thorell : 36 ( 
1906 Nephila, suhmaculata Strand : 30 (Ç). 

Guinée : Banco, été 1945, 6 irnm., 4 $ (R. Paulian) ; Macenta, Vil.1937, 1 iinm., 1 Ç 

(J. Millot) ; Kindia, 1937, 1 imm. (J. Millot). — Côte d’Ivoire : Adiopodoumé, 3 imm., 

3 Ç (R. Paulian), coll. Dresco ; Man, 1937, imm., 2 Ç (J. Millot) ; Mt Nimba, 1951, 2 $ 

(M. Lamotte) ; Bingerville, VII.1937, 4 imm. (J. Millot) ; Danané, 1937, 1 Ç (J. Millot). - 

Haute-Volta : Pabré (22 km ail nord de Ouagadougou), imm. (Père C. Fernandez). - 

Nigeria : Kano, X.1969, 1 imm. (A. Villiers). — Cameroun : l.n.p., 9.VI.1939, 1 $ (J. Félix). 

— Gabon : l.n.p., 2 imm., 5 Ç (dét. Simon : N. lucasi) ; 1 imm., 2 Ç (dét. Simon : N. lucasi). 

— République Centrafricaine : Maka (500 m), VI.1939, 1 imm. (J. Millot). 

Les localités de capture appartiennent en majorité à la zone de répartition géogra¬ 

phique donnée par P. L. G. Benoit (1964). Toutefois les stations les plus septentrionales 

ne lui appartiennent pas et étendent plus au nord la répartition géographique connue de 

cette espèce. Ces stations sont : Banco, Macenta, Kindia (Guinée) ; Pabré (Haute-Volla) ; 

Kano (Nigeria) ; Maka (Rép. Centrafricaine). 

Nephila inaurata inaurata (Walckenacr, 1841) 

1798 Aranea esunens Fabricius : 291 (Ç). 
1841 Epeira inaurata Walckenaer : 94 (Ç). 

1863 Epeira inaurata Vinson : 183, pl. 5, fig. 1 (Ç) ; 186, pl. 5, fig. 2 (cj). 

1876 Nephila ardentipes Butler : 443 (Ç). 

Ile de la Ri suNiON : l.n.p., imm., Ç (dét. Simon) ; 2 imm., Ç, 2 çj (dét. Simon) ; 2 

(nec N. horbonica). 

Cette sous-espèce a été capturée également aux îles Maurice et Rodriguez. 

Nephila inaurata inaurata var. nigra (Vinson, 1863) 

1863 Epeira nigra Vinson : 187, pl. 6, fig. 1,1a (Ç) ; 189, pl. 6, fig. 2, 2 a, 2 h (rf). 

Ile Maurice : 6 $ (dét. Simon). — Madagascar : l.n.p., 1 Ç (dét. Strand). 

Cette variété est maintenue ici en l’absence de données plus complètes car elle définit 

des individus dont la morphologie est caractéristique. Toutefois l’appartenance de cette 

300, 2 
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variété noire à la seule sous-espèce N. i. inaurata est difficilement explicable lorsque l’on 

constate qu’un exemplaire de nigra a été capturé à Madagascar où il n’y aurait qu’une seule 

sous-espèce présente : N. i. inaurata. 

Nephila inaurata madagascariensis (Vinson, 1863) 

1863 Epeira madagascariensis Vinson : 191, pl. 7, lig. 1 (9). 

1873 Nephila cothurnata Gerstâcker : 499 ($). 
1873 Nephila argyrothoxa Gerstâcker : 502 ($). 
1877 Nephila plumipes Blackwall : 19, pl. 2, fîg. 13 ((J). 

1879 Nephila madagascariensis Karsch : 841, pl. 11, fig. 7 (9cf), fig. 8, 9 (çj). 
1915 Nephila comorana Strand : 120 (Ç, (J). 

l.n.p. : 5 Ç (dét. Simon). — Tanganyika : l.n.p., 2 9 ; Mt Méru, 1888, 1 9 (Hôhnel) 

(dét. Simon). — Zanzibar : 2 imm., 2 9j 1 â (dét. Simon). — Madagascar : Nossi-Bé, 

imm., 9 (dét. Simon) ; Vatomandry, 1 imm., 2 9 (dét. Simon) ; Majunga, 1 imm., 1 <$ (nec 

N. livida). 

Nephila inaurata seychellensis n. subsp. 

Seychelles : l.n.p., 1 9 (type). 

Des exemplaires capturés aux Seychelles, et aimablement prêtés par le Senckenberg 

Muséum de Francfort (île Mahé, 1889, 1 imm., 1 9> 1 c? (Winter) n° 4128), ont été également 

étudiés ; leur similitude avec le spécimen du Muséum de Paris nous a conduit à créer 

cette nouvelle sous-espèce géographique. 

La femelle possède des caractères appartenant à la fois à N. i. inaurata par la présence 

de brosses de soies aux tibias, et à N. i. madagascariensis par la forme de l’abdomen dont 

l’extrémité arrière, vue de profil, est nettement prolongée au-delà des filières. Le mâle 

est identique à ceux des autres sous-espèces. 

La répartition géographique des sous-espèces de Nephila inaurata serait donc la sui¬ 

vante : 

— N. i. inaurata : Mascareignes (Réunion, Maurice, Rodriguez). 

— N. i. madagascariensis : Madagascar, côte est de l’Afrique. 

— N. i. seychellensis : Seychelles. 

Nephila pilipes (Lucas, 1858) 

1858 Epeira pilipes Lucas : 416, pl. 16, fig. 7 (9). 

1859 Nephila fenestrata Thorell : 299 (9). 
1865 Nephila venusta Blackwall : 345 (9). 
1873 Nephila, dasycnemis Gerstâcker : 498 (9). 

1873 Nephila obsoleta Gerstâcker : 498 (9)- 

1899 Nephila dolabella Thorell : 37 (çj). 
1903 Nephila femoralis Simon : 83 ((J). 
1912 Nephila (Dasynephila) fenestrata venusta Dahl : 66 (9) ; 79 [$). 
1936 Nephila. (Dasynephila) fenestrata venusta Lessert : 242, fig. 38 (<J). 
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l.n.p. : 2 imm. (dét. Strand). — Afrique occidentale : l.n.p., 1937, 2 imm. (J. Mil- 

lot). — Guinée : l.n.p., 1937, 2 imm. (J. Millot) ; Kindia, 1937, 2 imm., 7 Ç (J. Millot) ; 

Macenta, 1937, 3 imm., 1 Ç (J. Millot) ; Conakry, 1937, 1 $ (J. Millot) ; 1.1921, 2 imm. 

(Dr Millet-Horsin) ; 1923, 1 Ç (Dr Millet-Horsin) ; Nzébéla, 1920, 1 imm. (Chabanaud). — 

Sierra Leone : l.n.p., 5 $. — Côte d’Ivoire : Bingerville, 1937, 2 imm., 1 $ (J. Millot) ; 

Man, 1937, imm., Ç (J. Millot) ; Mt Nimba, VI.1951, 1 Ç (M. Lamotte) ; Mt Nimba (Nion, 

650 m), 13.IV.1951, $ (M. Lamotte); Mt Nimba (1 000 m), 18.IV.1951, 2 imm., 2 ? 

(M. Lamotte) ; Banco, été 1945, 1 imm., 1 Ç (R. Paulian) ; Adiopodoumé, 1 imm., 9 Ç, 

coll. Dresco ; Danané, 1.1939, 1 imm. (J. Millot). — Haute-Volta : Pabré (22 km au nord 

de Ouagadougou), imm., $ (Père C. Fernandez). — Cameroun : l.n.p., 1 $ (Esculera). — 

Rép. Centrafricaine : Bangui, XII.1939, 2 $ (J. Millot) ; Maka (500 m), VI.1939, 1 imm- 

(P. Lepesme, R. Paulian, A. Villiers). — Ethiopie : lac Marguerite, 1904, imm., Ç (Rot. 

schild) (dét. Simon) ; Keren, 2 1 $ ; Asmara, 2 imm., 7 $ (dét. Simon). — San Thomé : 

15.VI.1956, 1 imm. (R. Viette) ; 2 imm., 1 $. — Gabon : l.n.p., 1 (nec N. constricta) ; 

2 (nec N. turneri). — Zaïre : Kilwa, 1 imm. — Rhodésie : Selukwe, IV-VL1921, 2 imm. 

(R. Ellenberger). — Rép. d’Afrique du Sud : Natal, l.n.p., 1 $, 1 $ ; Prétoria, imm., 

1 $, 2 subad. 

Espèce propre à l’Afrique, présente dans tous les pays qui se trouvent au sud du quin¬ 

zième parallèle Nord. 

Nephila senegalensis senegalensis (Walckenaer, 1841) 

1841 Epeira senegalensis Walckenaer : 94 (Ç). 
1858 Epeira aubryi Lucas : 408 ($). 

1864 Epeira armillipes Doumerc : 231, pl. 5, fig. 1 ($). 
1865 Nephila grayii Blackwall : 96 (Ç). 
1885 Nephila senegalensis Simon : 371 (çj). 
1907 Nephila pilipes Simon : 282 ($). 
1908 Nephila pilipes Strand : 356 ((J). 
1908 Nephila senegalensis calabarensis Strand : 2 (Ç). 

1934 Nephila senegalensis Berland : 84, llg. 30 ($). 

Sénégal : l.n.p., imm., $, 8 (dét. Simon) ; Dakar, 1945, 1 imm., 3 Ç, 7 $ (A. Villiers) ; 

Agaos, imm., $ (dét. Simon) ; îles du Cap Vert, 1934, 1 imm., 1 Ç (Fogo-Chevalier) (dét. 

Simon) ; 28.IX.1934, 7 imm., 1 Ç, 1 $ (Fogo-Chevalier). — Ethiopie : lac Marguerite, 

1904, 2 $ (Rotschild) (nec N. pilipes). 

Nephila senegalensis annulata Thorell, 1859 

1859 Nephila annulata Thorell : 299 ($). 
1859 Nephila lineata Thorell : 299 (Ç). 
1892 Nephila transvaalica Pocock : 180, pl. 5, fig. 4 (Ç). 
1906 Nephila windhukensis Strand : 52 (Ç). 

1912 Nephila (Lionephila) senegalensis annulata Dabi : 72 (Ç) ; 79 (^). 
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Angola : l.n.p., 1899, 1 Ç (Dolfuss). — Riiodèsie : Selukwe, IV-VI.1921, 1 $ (R. Ellen¬ 

berger). — République d’Afrique du Sud : Transvall, l.n.p., imm., Ç, ^ (nec N. trans- 

vaalica); Pretoria, 2 imm. ; Vryburg, I imm. 

Nephila sumptuosa Gerstâcker, 1873 

1873 Nephila sumptuosa Gerstâcker : 501, pl. 18, fig. 12 (Ç). 
1873 Nephila amoenula Gerstâcker : 500 ($). 

1898 Nephila henetti Pickard-Cambridge : 387, pl. 31, fig. 2 (Ç). 
1903 Nephila, sumptuosa Pocock : 189, pl. 14, fig. 2 (Ç), 2 a, 2 b (cj). 

Afrique orientale : l.n.p., 1 Ç (dét. Simon). — Somalie : Mogadiscio, 1 $. 

Nephila turneri Blackwall, 1833 

1833 Nephila turneri Blackwall : 350 (Ç). 
1858 Nephila femoralis Lucas : 410, pl. 12, fig. 4 (Ç). 
1863 Nephila vittata Keyserling : 142, pl. 5, fig. 1, 2 (Ç). 
1912 Nephila (Chondronephila) turneri Dabi : 62 (Ç) ; 79 {<$). 

Afrique occidentale : l.n.p., 1937, imm. (J. Millot). — Côte d’Ivoire : l.n.p., 1931, 

1 $ (Ch. Alluaud) ; Bingerville, 1937, 1 $ (J. Millot) ; Adiopodoumé, imm., 6 Ç, 1 cj, coll. 

Dresco ; Duékoué, 1931, 1 $ (Ch. Alluaud) ; Assinie, $ (Ch. Alluaud) (dét. Simon) ; Mont 

Nimba (Nion), 1951, 2 $ (M. Lamotte) ; Man, 1937, 2 imm. (J. Millot) ; Danané, 1947, 

1 imm., 1 Ç, 1 (J. Millot). — Guinée : Banco, été 1945, 1 imm., 1 $ (R. Paulian). — Haute- 

Yolta : Pabré (22 km au nord de Ouagadougou), 1 imm., 1 £ (Père C. Fernandez). — 

Nigeria : Kano, X.1969, 1 imm. (A. Villiers). — Cameroun : l.n.p., 3 imm., 1 $ (de la Escu- 

lera) (dét. Simon) ; Kribi, 1 imm., 7 $. — Gabon : l.n.p., 1 imm., 7 $ (dét. Simon) ; Ouaka, 

IV.1930, 1 $ (M. Jollv). - République Centrafricaine : Bangui, X 11.1939, 2 imm. 

(J. Millot) ; Maka (500 m), VI.1939, 1 imm., 1 Ç (P. Lepesme, R. Paulian, A. Villiers). 

Les captures les plus septentrionales : Banco (Guinée), Pabré (Haute-Volta), Kano 

(Nigéria), Maka (République Centrafricaine), étendent plus au nord la répartition géogra¬ 

phique connue de cette espèce. 
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Sur une espèce nouvelle de Mygale de Madagascar : 

Legendrella pauliani, type d’un genre nouveau 

(Araneae, Migidae) 

par Edouard Dresco et Alain Canard * 

Résumé. —- Description d’une Araignée Mygalomorphe d’un genre nouveau, Legendrella, 
et de son espèce-type pauliani, sur des femelles (mâle inconnu) capturées à Fort-Dauphin, Mada¬ 
gascar. 

Abstract. — Description of a new Mygalomorph Spider ; genus Legendrella, type-species 

pauliani ; several females specimens (male unknown) from Fort-Dauphin, Madagascar. 

Notre collègue et ami, le Pr Legendre, nous a confié pour étude quelques Mygales 

capturées par R. Paulian à Madagascar. 

Elles appartiennent à une espèce nouvelle que nous dédions à R. Paulian, et à un genre 

nouveau que nous dédions à R. Legendre. 

Matériel étudié : 1 $ holotype, 2 Ç paratypes, 3 non adultes. 

Localité : Madagascar, environs de Fort-Dauphin, capture Paulian, 1961. 

Les 3 femelles adultes sont de tailles différentes ; longueur de l’animal de l’avant des 

chélicères à l’extrémité de l’abdomen, filières non comprises : 15,7 mm — 17,25 mm — 

18,85 mm. Nous avons désigné comme holotype la femelle de longueur moyenne. 

Systématique 

L’utilisation de la clé des familles de Berland (1932 : 314) nous conduit, du fait de la 

présence chez nos Mygales de trois griffes tarsales et d'une pièce labiale soudée, à la famille 

des Actinopodidae, famille que Simon (1892 : 76-78) considérait comme sous-famille (Acti- 

nopodinae). Dans cette dernière, le groupe Myrtaleae (sous-famille Miginae), propre à 

Madagascar (loc. cit. : 882) nous paraît convenir à nos exemplaires. Pocock, en 1895, étudie 

plusieurs espèces de Madagascar et décrit de nouveaux genres : Pararnigas (qu’il considère 

comme synonyme de Myriade Simon), Microtnesomma et Thyropoeus. Le terme Myriade 

[qui sera abandonné parce que préoccupé (voir Bonnet, 1957 : 3023)] est remplacé par 

* É. Dresco : Laboratoire de Zoologie (Arthropodes), Muséum national d? Histoire naturelle, 61, rue 

Buffon, 75005 Paris. 

A. Canard : Laboratoire de Zoologie générale et d’Ecophysiologie, Université, au. Général Leclerc, 35000 

Bennes. 
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Paramigas ; il correspond bien aux caractères donnés par Simon (1891 : 300) : « ... voisin 

de Migas dont il diffère par ses tibias III excavés à la base de leur partie supérieure (comme 

Pachylomerus) et par le céphalothorax pourvu de fossettes : il est voisin de Moggridgea 

mais il en diffère par sa fossette thoracique trifide, ses yeux beaucoup plus resserrés, ses 

hanches des pattes dépourvues de spiculés. » 

Après Pocock, Simon note, en 1903, que le groupe Myrtaleae comprend les genres 

Myrtale, synonyme de Paramigas, Micromesomma et Thyropoeus ; et Roewer, en 1942, 

note les espèces suivantes : 

Fam. Migidae, sous-famille Paramiginae : Micromesomma cowani Poe. Ç ; Paramigas 

alluaudi (Sim.) Ç, perroti (Sim.) Ç, subrufus Poe. $ ; Thyropoeus mirandus Poe. $. 

Bonnet en 1958 les confirme. 

Famille Migidae 

Clef des genres (pro parte) 

1 — Base supérieure du tibia III non excavé, hanches II et III ornées de tubercules spiniformes 
(ou en forme d’épines) 1. Moddridgea 

— là. hanches II et III sans tubercules spiniformes. Calathotarsus 
— Base supérieure du tibia 111 excavé (fîg. 2). 2 

2 — Groupe oculaire très particulier : yeux MA ronds, leur intervalle sensiblement égal à 2 fois 
leur diamètre, les LA ovales, beaucoup plus gros que les MA, entraxe des LA environ 8 fois 
plus grand que celui des MA ; les LP ovales, plus longs mais plus étroits que les MA ; les 
MP ovales, éloignés des LP de plus de 2 fois leur longueur. La figure 1039 de Simon (1903 : 
882) étant peu conforme, nous avons figuré (fig. 3) Faire oculaire de T. mirandus Poe., coll. 
Simon, provenant de Fort-Dauphin, Madagascar. Thyropoeus 

— Yeux groupés (fig. 4, 5 et 6) ; entraxe des LA environ 3 à 4 fois plus grand que celui des MA ; 
les MP ovales, éloignés des LP d’une distance égale ou inférieure à la longueur des MP. 3 

3 — Yeux MA aussi gros que les LA, séparés par un intervalle plus petit que leur diamètre (fig. 4) ; 
hanches II et III mutiques. Paramigas 

— Yeux MA plus de la moitié plus petits que les LA, séparés par un intervalle supérieur ou égal 
à leur diamètre (fig. 5 et 6). 4 

4 — Hanches II et III munies de tubercules spiniformes (fig. 7). Micromesomma 
— Hanches mutiques, sans tubercules spiniformes (fig. 8). Legendrella 

Ainsi que le montre ce tableau, le genre Legendrella se place entre les deux genres 

Paramigas et Micromesomma ; la description de ces deux genres par Pocock (1895) est 

très complète et ne laisse, pour préciser l’espèce-type du genre, que quelques lignes con¬ 

cernant la couleur, quelques mesures et la localité de capture ; en l’occurrence, ces espèces 

sont P. subrufus et M. cowani 2. 

1. Ces tubercules dits « spiculés » (Simon, 1891 : 300), ou même « denticules » (Simon, 1903 : 883) dans 

la littérature, sont beaucoup plus longs que leur diamètre à la base ; nous nommons « tubercules bas, en forme 

de dents (ou dentiformes) » les tubercules dont la longueur est sensiblement égale au diamètre de la base ; 

certains tubercules, de longueur variable et portant une soie à l’extrémité, sont nommés « tubercules séti- 

gères ». Les tubercules spiniformes s’insèrent sur une base formée par un relief circulaire de la chitine ; le 
pourtour de cette base est bien visible à la base du tubercule (lig. 9). 

2. Cette manière de décrire un genre avec la description presque complète de son espèce-type est, à 

notre avis, à proscrire : elle conduit automatiquement à des genres monospécifiques dont il est difficile 

de saisir les affinités ; l’exemple est d’aulant plus frappant dans notre cas que Legendrella ne peut être 

rapporté à aucun des deux genres les plus voisins, et monospécifiques, créés par Pocock ; tandis que dans 

le genre Myrtale (= Paramigas) créé par Simon, trois espèces ont pu y être rapportées. 



Fig. 1 el 2. — Legendrella pauliani sp. nov., > : 1, grilles tarsales de la pat le III ; 2, patella et tibia III. 

patte gauche, lace avant, montrant le tibia excavé à sa partie basale supérieure. 

Fig. 3 à b. — Groupe oculaire chez : 3, Thyropoeus mirandus Poe., $; Paramigas perroti (Sim.), ?; 

5, Micromêsomma cowani Poe., Ç ; 6, Legendrella pauliani sp. nov., Ç. 

(hchelles fi g. 1 à 6 : 1 mm). 
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Legendrella gen. nov. 

Description 

Trois griffes tarsales (fig. 1). Pièce labiale soudée (fig. 8). Hanches de la patte-mâchoire 

et pièce labiale ornées de tubercules spiniformes. Hanches des pattes mutiques, sans tuber¬ 

cules (fig. 8). Groupe oculaire compact (fig. 6), sa longueur un peu plus de deux fois plus 

grande que sa largeur ; yeux MA plus de la moitié plus petits que les LA, séparés par un 

intervalle plus grand que leur diamètre ; yeux LP plus petits que les LA ; yeux MP ovales, 

de forme irrégulière, de même taille que les LP. 

Remarques 

Les rapports longueur/largeur des groupes oculaires sont les suivants : 3,94 chez Thy- 

ropoeus mirandus ; 2,15 chez Paramigas ; 2,27 chez Micromesomma (moyenne des mesures 

effectuées sur 4 individus : 2,13 — 2,20 — 2,28 — 2,46) ; 2,41 chez Legendrella pauliani, 

holotype (à noter pour cette espèce, les moyennes suivantes : pour les 2 paratypes, 2,17 

et pour les 3 non adultes, 2,23). 

Le genre Legendrella est très proche de Paramigas par toute la forme du corps et du 

sternum, et par l’absence de tubercules sur les hanches [I et III ; il en diffère par son groupe 

oculaire dont les yeux, dans chacun de ces deux genres, ont des diamètres et des intervalles 

particuliers (fig. 4 et 6). 

Legendrella pauliani sp. nov. 

Description de la femelle holotype (o inconnu) 

Elle possède les caractères du genre avec les précisions suivantes : Céphalothorax muni 

d’une fossette trifide et de fossettes réparties le long de la jonction céphalique/thoracique. 

Yeux MA, diam. 0,24 mm, séparés par un intervalle de 0,34 mm ; yeux LA, diam. 0,55 mm, 

intervalle des MA aux LA : 0,49 mm; yeux LP, diam. 0,30 mm dans leur plus grande 

longueur ; intervalle des MP : 1 mm. Sternum avec 2 impressions à peu près centrales, 

placées une de chaque côté de l’axe longitudinal. Crochet des chélicères avec, de chaque 

côté, une carène en relief ; marges des chélicères ornées de nombreuses dents, courtes et 

semblables : 4 dents à la marge supérieure, 8-9 dents à la marge inférieure. Pièce labiale 

ornée de 24 tubercules spiniformes ; hanches de la patte-mâchoire ornées chacune de 40- 

41 tubercules semblables ; tarse de la patte-mâchoire orné d’une forte épine apicale (for¬ 

tement recourbée et munie d’une forte dent basale) et de fortes épines latérales (4 internes, 

3 externes) ; tibias, métatarses et tarses des pattes I et II avec de fortes épines latérales ; 

tibia III excavé à la base, sa partie supérieure ornée d’épines courbes mais fortes ; fémurs 

et patellas I et H, pattes III et IV dépourvus de fortes épines, sauf les métatarses IV1; 

1. Il y a, en fait, des épines, notamment sur la patella III, mais bien moins fortes que celles des tibias 

et tarses I et II ; les épines des métatarses IV sont plus longues et isolées que celles des pattes I et II où 

il y a des rangées d’épines. 
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Fig. 7 et 8. — Sternum, pièce labiale, lame maxillaire et hanches chez : 
7, Micromesomma cowani Poe., $; 8, Legendrella pauliani sp. nov., $. 

Fig. 9. — Legendrella pauliani sp. nov., Ç : tubercule spiniforme. 

griffes tarsales très fortes et bien visibles : l’inférieure simple, les supérieures toutes munies 

d’une dent interne près de leur hase ; cette dent peut être simple (patte I), simple ou bifide 

(patte II), bifide (patte III (fig. 1), mais parfois la griffe postérieure est simple), ou simple 

avec une très petite dent à la base (patte IV). 4 filières : les internes courtes et cylindriques, 

les externes en 3 articles, l’ensemble fortement conique de la base à l’extrémité. 
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A propos de deux espèces de Népliiles 

(Araneae, Argiopidae) de la région éthiopienne 

par Alain Canard et Edouard Dresco * 

Résumé. — Les auteurs donnent des précisions d’ordre systématique sur deux Nephila de 

la région éthiopienne r N. schweinfurthi Sim. et N. turneri Bl. 

Abstract. — The authors give systematical’s précisions upon two Nephila of ethiopian région : 
N. schweinfurthi Sim. and N. turneri Bl. 

La taxinomie des Népbiles est un domaine où règne encore beaucoup de confusion. 

Nous apportons ici des précisions au sujet de Nephila schweinfurthi Simon, 1890, du Yémen 

et Nephila turneri Blackwall, 1866, d’Afrique équatoriale. Ces deux espèces appartiennent 

à la région zoogéographique éthiopienne. 

Nephila schweinfurthi Simon, 1890, Ç 

Décrite par Simon en 1890, N. schweinfurthi fut considérée par Dahl (1912) comme 

synonyme de N. sumptuosa. Depuis, tous les auteurs ont repris cette synonymie. Dans un 

travail récent, l’un de nous (Canard, 1973, non publié) a montré que N. schweinfurthi, 

N. sumptuosa et N. senegalensis appartiennent à un même groupe d’espèces caractérisé 

par : 

— les fémurs IV nettement plus longs que les fémurs II, bien que les pattes ambu¬ 

latoires IV soient plus courtes que les pattes ambulatoires II ; 

- le sternum clair au moins en partie, relativement allongé (rapport longueur/lar¬ 

geur au moins égal à 1,25), dépourvu de bosses au niveau des hanches de chaque patte 

ambulatoire, mais muni d’un tubercule médian bien développé. 

Mais, si N. sumptuosa diffère notablement des deux autres espèces du groupe, seuls 

des détails de coloration distinguent N. schweinfurthi de N. senegalensis : aussi peut-on 

considérer ces deux dernières comme appartenant à la même espèce. Toutefois, la position 

géographique particulière de N. schweinfurthi qui, bien qu’appartenant à la région zoogéo¬ 

graphique éthiopienne, a été récoltée sur le continent asiatique (Yémen), et le fait que des 

différences existent entre elle et toutes les sous-espèces connues de N. senegalensis, nous 

font croire qu’il s’agit là d’une sous-espèce géographique de N. senegalensis. 

Nous résumons, dans un tableau dichotomique, les caractères nous permettant d'arri¬ 

ver à cette conclusion : 

A. Canard : Laboratoire de Zoologie générale et d’Écophysiologie, Université, av. gal Leclerc, 35000 

Bennes. 

É. Dresco : Laboratoire de Zoologie (Arthropodes), Muséum national d’tlistoire naturelle, 61, rue Buffon, 

75005 Paris. 
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1. — Abdomen nettement prolongé au-delà des fdières. L’extrémité arrière, vue de profil, forme 
un angle aigu. 

• Sternum seulement en partie jaune. 

• Pattes ambulatoires dépourvues de manchons de soies. 

• Afrique orientale. Nephila sumptuosa Gerstaecker, 1873. 

— Abdomen peu prolongé au-delà des filières. L’extrémité arrière, vue de profil, forme un 
angle presque droit. 

• Sternum jaune cerné par un étroit liseré brun. 

• Pattes ambulatoires possédant des manchons de soies sur la moitié apicale des tibias l et 
11 ainsi que sur toute la longueur des tibias et métatarses IV. 

N. senegalensis Walckenaer, 1841 . 2. 

2. — Face dorsale de l’abdomen sombre, pourvue de cinq bandes transversales claires qui se pro¬ 
longent sur les côtés. 

• Pattes ambulatoires soit entièrement sombres, soit pourvues d’un anneau clair aux extré¬ 
mités des tibias I et IL 

• Angola, Zaïre. N. senegalensis bragantina Capello, 1866. 

— Face dorsale de l’abdomen sombre, pourvue d’une seule bande transversale claire qui se 
poursuit sur les côtés. Derrière cette bande antérieure se trouvent quatre petites taches 
rectangulaires souvent scindées en quatre paires de taches arrondies. 3. 

3. — Les tibias des deux premières paires de pattes ambulatoires possèdent un anneau jaune au 
milieu, et parfois un autre anneau commun à l’extrémité des tibias et à la base des méta¬ 
tarses. 4. 

— Les tibias des deux premières paires de pattes ambulatoires ne possèdent jamais d’anneau 
jaune au milieu. Ils sont entièrement noirs ou possèdent, à l’extrémité, un anneau jaune se 
prolongeant sur la base des métatarses. 6. 

4. — Les tibias sont sombres à l'extrémité. 
• Sénégal, Cameroun, République centrafricaine, Ethiopie, Somalie. 

N. senegalensis senegalensis Walckenaer, 1841. 

— Les extrémités des tibias des deux premières paires de pattes possèdent un anneau jaune 
se prolongeant sur la base des métatarses. 5. 

5. — Extrémité des fémurs antérieurs pourvue d’un anneau clair. 

• Mozambique, Tanganyika, Ouganda, nord-est du Zaïre. 

N. senegalensis keyserlingi Blackwall, 1865. 

— Extrémité des fémurs antérieurs sombre. 

• Sud de l’Afrique. N. senegalensis annulata Thorell, 1859. 

6. — Les extrémités des fémurs sont sombres. 7. 

— Les extrémités des fémurs possèdent un anneau jaune. 

• Plateau Nyika (Nyassaland). N. senegalensis nyika Pocock, 1898. 

7. — Les pattes ambulatoires sont entièrement sombres. 

• Yemen. N. senegalensis schweinfurthi Simon, 1890. 

— Les extrémités des deux premières paires de pattes ambulatoires possèdent un anneau 
jaune se prolongeant sur la base des métatarses. 

• Madagascar. N. senegalensis boehmi Dahl, 1912. 

La femelle de N. senegalensis schweinfurthi (fig. 1-4) est semblable par la coloration 

des pattes aux exemplaires à pattes entièrement sombres de N. senegalensis bragantina, 

mais le folium de l’abdomen ne diffère pas de celui des autres sous-espèces : les taches clai¬ 

res du dos de l’abdomen sont, suivant les individus, fusionnées ou séparées en taches dou¬ 

bles. 



Fig. 1-4. — Nephila senegalensis schweinfurthi Simon, $ (longueur totale, céphalothorax et abdomen 

34mm) : 1, vue dorsale; 2, vue ventrale; 3, vue de profil; 4, épigyne. 
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0,5 mm 

Fig. 5-9. —- Nephila turneri Blackwall, <$ 
vue dorsale ; 6, vue ventrale ; 7, vue d 

bulbe, vue de face. 

ongueur totale, céphalothorax et abdomen : 4,8 mm) 

profil; 8, patte-mâchoire droite : extrémité, face interne 
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Répartition géographique : Cette espèce (dont le mâle est inconnu) a été récoltée 

non sur le continent africain mais au sud de la péninsule arabique, au Yémen. 

Référence : Collections du Muséum national d’Histoire naturelle de Paris (MNIIP), 

Djebel Millian (Yémen), 5 Ç (syntypes) (Scbweinfurth). 

Nephila turneri Blackwall, 1833 ( <$) 

Les mâles de Néphiles sont peu connus, assez rares en collection, et très souvent, ils 

ne sont pas attribués aux bonnes espèces. Le mâle de N. turneri., décrit par Simon (1903 : 

83) sous le nom de N. femoralis (Lucas), est en fait à reporter à l’espèce N. pilipes comme 

le montrent la description qu’il en a faite et les deux uniques spécimens mâles de sa collec¬ 

tion. Dahl (1912 : 79) a donc été le seul à décrire ce mâle. Malheureusement, aucune figure 

ne vient étayer sa description. L’un de nous a déjà représenté la patte-mâchoire du mâle 

de cette espèce (Canard, 1973, non publié). Nous le représentons ici entièrement, car sa 

coloration et son aspect général le distinguent nettement des autres mâles de Néphiles 

(fi g. 5-9). 

La coloration générale du corps est brun-rouge. Au milieu de l’abdomen se trouvent 

deux taches dorsales rondes, claires, entourées d’un étroit liseré noir. A l’arrière, de chaque 

côté, on observe deux impressions sombres. L’extrémité de l'abdomen est largement tachée 

de noir. Sur la face ventrale, deux taches sombres, en forme de fer à cheval, sont parfois 

fusionnées en un grand rectangle noir dont le centre est clair. Le style, sinueux, qui s’affine 

régulièrement vers son extrémité, est deux fois plus long que le bulbe copulateur. 

Références : Côte d’ivoire : Abidjan, 1 (coll. Dresco) ; Man, 1937, 2 $ (J. Millot), 

MNHP : Adiopodoumé, 1 çj, MNHP ; Danané, 1.1939, 1 (J, MNIIP. -— Haute-Volta : Pabré, 

1 (J (Père C. Fernandez), MNIIP. 
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au Secrétariat, avec son manuscrit. Les « corrections d’auteurs » (modifications ou addi¬ 
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Ceux-ci recevront gratuitement 50 exemplaires imprimés de leur travail. Ils pourront 
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trale du Muséum : 38, rue Geoffroy-Saint-Hilaire, 75005 Paris. 




